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• Rapport de l’inspection du 25/04/2025

Madame la Directrice, 

L’inspection des installations classées s’est rendue le 25/04/2025 sur le site implanté 27 rue de la
république 31000 Toulouse afin de procéder à une visite d’inspection.

En application des articles L.  171-6 et L.  514-5 du Code de l’environnement,  vous voudrez bien
trouver ci-joint une copie du rapport établi par l’inspection et transmis à Monsieur le Préfet à la
suite de cette visite. 

Je vous invite à prendre connaissance avec la plus grande attention des constats établis et des
suites  administratives  éventuellement  proposées  par  l’inspection.  Vous  voudrez  bien  me  faire
parvenir  les  éléments  de réponses  et  les  justificatifs  attendus,  selon les  délais  précisés  dans  le
rapport.

La partie de ce rapport intitulée « Contexte et constats de l’inspection » sera publiée sur le site
Géorisques  (https://www.georisques.gouv.fr/). En  tant  que  de  besoin,  vous  pouvez  informer
l’inspection des installations classées des données que vous considérez non publiables pour des
raisons de confidentialité ou de secret de fabrication. 
L’inspection  des  installations  classées  examinera  la  recevabilité  de  votre  demande,  masquera
uniquement les données retenues comme confidentielles et procédera à la publication. 



Je vous invite à formuler vos observations sur cette correspondance et sur le rapport dans le délai
de  15  jours.  Sans  retour  de  votre  part  dans  ce  délai,  il  sera  considéré  que  vous  n’avez  pas
d’observations.

retrouva, dans son lit, métamorphosé en un monstrueux insecte. Il était sur le dos, un dos aussi dur
qu’une carapace, et, en relevant un peu la tête, il vit, bombé, brun, cloisonné par des arceaux plus
rigides, son abdomen sur le haut duquel la couverture, prête à glisser tout à fait, ne tenait plus qu’à
peine. Ses nombreuses pattes,  lamentablement grêles par comparaison avec la corpulence qu’il
avait par ailleurs, grouillaient désespérément sous ses yeux.« Qu’est-ce qui m’est arrivé ? » pensa-t-il.
Ce n’était pas un rêve. Sa chambre, une vraie chambre humaine, juste un peu trop petite, était là
tranquille entre les quatre murs qu’il connaissait bien. Au-dessus de la table où était déballée une
collection d’échantillons de tissus - Samsa était représentant de commerce - on voyait accrochée
l’image qu’il  avait récemment découpée dans un magazine et mise dans un joli  cadre doré. Elle
représentait une dame munie d’une toque et d’un boa tous les deux en fourrure et qui, assise bien
droite,  tendait  vers  le  spectateur  un  lourd  manchon  de  fourrure  où  tout  son  avant-bras  avait
disparu. Le regard de Gregor se tourna ensuite vers la fenêtre, et le temps maussade - on entendait
les gouttes de pluie frapper le rebord en zinc - le rendit tout mélancolique. « Et si je redormais un
peu et oubliais toutes ces sottises ? » se dit-il  ;  mais c’était absolument irréalisable,  car il  avait
l’habitude de dormir sur le côté droit et, dans l’état où il était à présent, il était incapable de se
mettre  dans  cette  position.  En  se  réveillant  un  matin  après  des  rêves  agités,  Gregor  Samsa se
retrouva, dans son lit, métamorphosé en un monstrueux insecte. Il était sur le dos, un dos aussi dur
qu’une carapace, et, en relevant un peu la tête, il vit, bombé, brun, cloisonné par des arceaux plus
rigides, son abdomen sur le haut duquel la couverture, prête à glisser tout à fait, ne tenait plus qu’à
peine. Ses nombreuses pattes,  lamentablement grêles par comparaison avec la corpulence qu’il
avait par ailleurs, grouillaient désespérément sous ses yeux.« Qu’est-ce qui m’est arrivé ? » pensa-t-il.
Ce n’était pas un rêve. Sa chambre, une vraie chambre humaine, juste un peu trop petite, était là
tranquille entre les quatre murs qu’il connaissait bien. Au-dessus de la table où était déballée une
collection d’échantillons de tissus - Samsa était représentant de commerce - on voyait accrochée
l’image qu’il  avait récemment découpée dans un magazine et mise dans un joli  cadre doré. Elle
représentait une dame munie d’une toque et d’un boa tous les deux en fourrure et qui, assise bien
droite,  tendait  vers  le  spectateur  un  lourd  manchon  de  fourrure  où  tout  son  avant-bras  avait
disparu. Le regard de Gregor se tourna ensuite vers la fenêtre, et le temps maussade - on entendait
les gouttes de pluie frapper le rebord en zinc - le rendit tout mélancolique. « Et si je redormais un
peu et oubliais toutes ces sottises ? » se dit-il  ;  mais c’était absolument irréalisable,  car il  avait
l’habitude de dormir sur le côté droit et, dans l’état où il était à présent, il était incapable de se
mettre  dans  cette  position.  En  se  réveillant  un  matin  après  des  rêves  agités,  Gregor  Samsa se
retrouva, dans son lit, métamorphosé en un monstrueux insecte. Il était sur le dos, un dos aussi dur
qu’une carapace, et, en relevant un peu la tête, il vit, bombé, brun, cloisonné par des arceaux plus
rigides, son abdomen sur le haut duquel la couverture, prête à glisser tout à fait, ne tenait plus qu’à
peine. Ses nombreuses pattes,  lamentablement grêles par comparaison avec la corpulence qu’il
avait par ailleurs, grouillaient désespérément sous ses yeux.« Qu’est-ce qui m’est arrivé ? » pensa-t-il.
Ce n’était pas un rêve. Sa chambre, une vraie chambre humaine, juste un peu trop petite, était là
tranquille entre les quatre murs qu’il connaissait bien. Au-dessus de la table où était déballée une
collection d’échantillons de tissus - Samsa était représentant de commerce - on voyait accrochée
l’image qu’il avait réc

Dans  le  cadre  de  l’inspection et  des  constats  établis,  une mise  en  demeure  a  été  proposée à
Monsieur le Préfet. Vous trouverez ci-joint le projet d’arrêté préfectoral de mise en demeure. Vous
veillerez à transmettre, sous un délai de 15 jours, vos observations sur ce projet de mise en demeure.

Je vous prie d’agréer, Madame la Directrice, l’assurance de ma considération distinguée.



Pour le Directeur,
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